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Autour de 2010, les cheveux sont à la mode ébouriffée, dégradée 
et effilée ; franges et autres mèches cachent la moitié du visage des 
adolescents. LE modèle capillaire de l’époque est évidemment Jus-
tin Bieber : les filles rêvent d’être son baby tandis que les garçons 
imitent inlassablement son fameux petit coup de tête pour remettre 
sa mèche en place… Ah… quelle belle époque.

Nous sommes d’accord, certains leggings sont tout à fait portables et même 
totalement fashion. Mais des fois, il faut avouer que ce n’est pas la meilleure 
option et qu’il serait souhaitable de se parer d’un tissu un peu plus épais 
pour être ne pas être accusé d’atteinte à la pudeur…

Je suis sûre que certains lecteurs ici ont déjà commis cet acte impardon-
nable… Que dis-je, cette abomination ! Les deux éléments pris indépen-
damment ne sont déjà pas esthétiques, mais leur port était jusqu’à main-
tenant tolérable ; alors pitié, laissons les chaussettes de sport hautes 
à Jacky sirotant sa bière devant son match… Pour ce qui est des cla-
quettes, le look du maître-nageur qui te tenait la perche à la piscine en 
CE2 ne t’a pas servi d’exemple ?

Ce sont par définition deux mots qui ne vont pas du tout ensemble… 
Alors pourquoi forcer la chose et vouloir créer un véritable oxymore de la 
mode ?

Non seulement le mot est dérangeant, on l’a tous dit, mais en plus 
le genre de personne qui l’employait à outrance portait ce genre 
d’accoutrement, et utilisait régulièrement Retrica pour ses postes 
Instagram (j’avoue mes péchés…).
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Les claquettes + chaussettes


